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LES MÉTAUX 
PLANÉTAIRES ?    

SIMPLEMENT... LA VIE !
3e partie



É D I T O R I A L

Il est dit que «la vie consiste à manger et à être mangé.» 
Cette expression nous fait comprendre que toute 
créature possède une activité métabolique qui lui permet 
d’absorber, d’assimiler et de transformer sa nourriture 
particulière et ainsi, manifester la Vie qui l’habite… 
cela, de l’infiniment grand à l’infiniment petit.

On entend également souvent que «nous sommes 
ce que nous mangeons.»  N’est-il pas plus juste de 
dire que «nous sommes ce que nous assimilons et 
métabolisons ?»  Alors en quoi consiste donc cette 
fonction métabolique ?

En vous souhaitant un été riche en événements plaisants, 
nous vous invitons à poursuivre votre lecture… 
pour une médecine nouvelle à la recherche d’une 
compréhension de la nature humaine dans sa globalité.

Bonne lecture !
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Qu’est-ce donc
que le métabolisme ?
Le métabol isme est  l ’ensemble des réact ions chimiques de 
transformation de matière et d’énergie — catalysées par des enzymes —  
et qui s’accomplissent dans tous les tissus des organismes vivants.

Le métabolisme comporte deux activités majeures et essentielles pour 
une santé optimale.

Il s’agit de l’ensemble des réactions de dégradation biochimique des 
substances organiques.  Le catabolisme permet ou bien d’éliminer des 
substances ou bien de produire de l’énergie et il aboutit à la formation 
de déchets.

À la lumière de ce qui fut présenter dans les précédents numéros, nous 
pouvons comprendre que la «nourriture» n’est pas que pour le corps 
physique.  Notre corps émotionnel, sentimental et possessif «mange» 
également et avouons-le franchement, c’est pas pour demain qu’il sera 
mis à la diète.  Sa nourriture est surabondante…  mais on peut et doit la 
choisir pour prévenir la maladie  et ainsi jouir d’une santé maximale. 

A un niveau encore supérieur, la conscience raisonnable ou intellect 
humain est un organisme qui réclame aussi sa nourriture.  Les études, 
la connaissance, le savoir à tout prix, l’analyse poussée à l’extrême, 
la dissection, font partie de ses «plats préférés.»  Le choc des idées 
le nourrit abondamment.  Cependant, avec son compagnon le corps 
émotionnel, il est destructeur de l’énergie vitale… le corps du milieu.  
Comme nous le constatons, nous mangeons à tous les niveaux…  ne 
nous en déplaise.  Ce qu’il faut, c’est comprendre, se connaître soi-
même et choisir les aliments les plus sains pour chaque niveau et 
s’assurer un équilibre salutaire.  A l’opposé du catabolisme, nous avons :

Celui-ci est l’ensemble des réactions chimiques des organismes vivants 
permettant la «synthèse» de substances à partir des éléments de 
base fournis par l’alimentation et aboutissant à la construction et au 
renouvellement des tissus.  A tous les niveaux, nous mangeons, nous 
digérons,  nous assimilons, nous transformons, nous construisons et 
nous éliminons.  Réfléchissons un peu à cette merveille et à ce que nous 
en faisons !

Les désirs, les émotions et les sentiments ( dits corps astral), atténuent 
l’anabolisme et mènent aux processus cataboliques.  Partout où le 
monde émotionnel prédomine, la force vitale est consommée, sacrifiée 
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pour réapparaître sous la forme de force intérieure de l’âme — une fois 
les situations éprouvantes traversées.

Au sein de la vie de la respiration, (le fer et mars)  de la vie des nerfs, 
(l’étain et jupiter) et de la vie des sens (le plomb et saturne) prévalent 
des processus cataboliques.  Ils se superposent aux processus vitaux 
en entrainant graduellement une diminution vitale pour servir de base 
physiologique à la conscience.  Ainsi donc, en proportion déterminée, 
chaque niveau de vie contient anabolisme et catabolisme.

Ces niveaux de vie s’ordonnent d’une façon 
précise les uns par rapport aux autres.   A chaque 
processus correspond un processus contraire.

a) A la régénération
— principe d’action lunaire — correspond la dégénérescence
—principe d’action saturnien.  Tous deux constituent les deux
extrêmes

b) Au principe jupitérien
—conservateur — correspondent les impulsions mercurielles de
mouvement.

c) A la respiration
— principe d’action de mars — correspond la vie métabolique —
vénus et le cuivre.

d) Quant à la vie de la circulation, elle constitue le centre de ce triple
équilibre — principe d’action solaire.
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Correspondances entre processus 
métalliques et processus de vie.
Chacun des différents processus métalliques correspond à une dynamique 
planétaire de l’organisme : 

a) LE prINCIpE SATurNIEN entraine des fonctions de dégénérescence;  le
plomb produit minéralisation, formation du squelette et déconstruction
allant jusqu’à la sclérose.

b) LE prINCIpE jupITérIEN gouverne la vie de maintien et de
conservation;  suivant ce principe, l’étain régit la «plastique» au niveau
semi-liquide — formation du cerveau, du foie et des articulations…
plastique =  action morphogène.

c) LE prINCIpE MArTIEN représente la vie de la respiration ; le fer agit
dans la formation des poumons, des pigments et enzymes respiratoires
et du système artériel.

d) LE prINCIpE véNuSIEN stimule la vie métabolique ; entre autres, le
cuivre active les processus azote-gaz (N2 et CO2) du métabolisme et du
sang veineux — reins.

e) LE prINCIpE MErCurIEL transmet la vie du mouvement; le mercure
stimule la circulation des liquides et le fonctionnement glandulaire
(poumons),

f) LE prINCIpE LuNAIrE dirige le vie de renouvellement ; l’argent
gouverne la nutrition, la régénération et la reproduction (peau et
organes génitaux).

g) LE prINCIpE SOLAIrE confère la vie de la circulation ; l’or agit sur
la circulation du sang et gouverne à partir de celle-ci, tous les autres
processus (cœur).

Les processus de vie et les processus métalliques sont donc subordonnés 
aux mêmes principes d’action.  C’est pour cette raison que les 
métaux agissent de façon spécifique sur les fonctions vitales qui leur 
correspondent.



rAYONNEMENTS MéTALLIQuES

«Si nous étudions le monde des métaux, nous trouvons des 

rayonnements sous les formes les plus diverses.»   Rudolf Steiner

Les métaux sont issus des courants de vie des sphères de forces 

planétaires et solidifiés sous forme de minerais.  Néanmoins, dans la 

terre, les métaux ne tendent pas toujours à se consolider de plus en 

plus, mais à se désintégrer.  C’est en fonction de cette particularité 

qu’ils produisent des rayonnements d’une importance particulière, 

mais visibles à l’observation extérieure et qui agissent jusque dans les 

processus vitaux.

a des effets linéaires, nettement destructeurs, paralysant la vie, 

identiques au principe saturnien et à ses manifestations d’une vie qui 

décline.  Le rayonnement du plomb est à la base du principe formateur 

du squelette, des organes des sens et de toute la fonction sensorielle.

correspond à une force dynamique oscillant à la façon d’un balancier 

autour d’une position centrale et pour laquelle le rayonnement n’est fixe 

qu’en ce qui concerne la direction.  Cette oscillation est à la base de 

toute activité rythmique ainsi que des processus plastiques.

il y a une action latente qui agit sur sa direction comme sur son 

mouvement oscillatoire, en les guidant.  Il consiste en une apparition 

et disparition de petites sphères qui naissent et disparaissent dans la 

direction de son rayonnement. C’est sur ces forces que repose ce qui est 

à l’œuvre dans le métabolisme, comme dans les érythrocytes.

En face des rayonnements du plomb, de l’étain et du fer, issus du pôle 

formateur de l’être humain, on trouve les rayonnements de l’argent, du 

mercure et du cuivre qui agissent à partir du pôle métabolique. 

«processus matériel enveloppant», vient à la rencontre du rayonnement 

éthérique du fer et le prend en lui.

qui rencontre celui de l’étain, est représenté dans le caducée de 

mercure ci-contre. Il  modère le rayonnement issu du système digestif 

et de la sexualité.

est à l’opposé de celui du plomb.  Il est présent dans toutes les forces 

centrifuges du corps au travers de la peau ainsi que dans les processus 
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d’excrétion, d’élimination et de production (urine, sueur, etc…)  allant 

de l’intérieur à l’extérieur.

maintient tous les rayonnements métalliques en équilibre.

Ces rayonnements métalliques agissent de façon continue dans 

l’organisme, mais ils échappent au premier abord, à notre attention.  

S’ils se déséquilibrent, s’ils deviennent trop forts ou trop faibles, ils 

peuvent être perçus au travers de phénomènes pathologiques 

caractéristiques et être influencés par les métaux correspondants
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FORCES DE MOUVEMENT LIÉES AUX MÉTAUX

PROCESSUS MÉTALLIQUES  DYNAMIQUE DU MOUVEMENT

Plomb processus Saturne Mouvement de redressement

Etain  processus Jupiter Mouvement du pensée

Fer processus Mars Mouvement de parole (et Inspir)

Or processus Soleil Mouvement du sang  (circulation)

Cuivre processus Vénus Mouvement de l'Expir (respiration)

Mercure processus Mercure Mouvement des glandes, de la 
(vif-argent) Lymphe, des Liquides.

Argent processus Lune Mouvement de reproduction





FORCES DE MOUVEMENTS LIÉES 
AUX MÉTAUX
«Les effets du corps éthérique…  sont les mouvements intérieurs que 
l’homme accomplit.  Si nous comprenons les effets des liquides chez 
l’homme, nous comprenons les effets des planètes.»  Rudolf Steiner

A ce sujet, Steiner explique:  Le premier mouvement  intérieur est le 

mouvement de «se redresser» que l’homme exécute avec toutes ses 
forces lorsqu’il passe de l’enfant qui rampe à l’être debout.  Ce mouvement 
est dû au processus plomb — Saturne.

Le deuxième mouvement intérieur plus secret, est le mouvement de la 

pensée.  Il repose sur le processus Étain – Jupiter.
Le troisième mouvement est le mouvement de la parole qui entraine une 
série de mouvements permettant de prononcer un mot.  Il repose sur le 
processus Fer – Mars.

Le quatrième mouvement important est le mouvement du sang qui 
donne l’impulsion à la vie du corps.  Nous le devons au processus or – 
Soleil.

Le  c inquième mouvement  intér ieur  est  le  mouvement de la 

«respiration», lié à «l’expiration» (CO2 + N2).  Son porteur est le processus 
Cuivre- Vénus.

Le sixième mouvement intérieur, celui des glandes, de la lymphe et des 

liquides, est subordonné au processus du Vif-Argent  - Mercure.

Le septième mouvement est le mouvement de la reproduction  que le 
corps humain accomplit en tant que totalité des mouvements du corps 
lorsqu’il donne naissance à un nouvel être humain.  Ce mouvement est 
subordonné au processus Argent –Lune. 

Ces sept mouvements comprennent tous les mouvements intérieurs 
de l’organisme.  Ils complètent l’action des processus biologiques liés 
aux métaux et forment avec eux sept constituants fonctionnels qui 
correspondent au système énergétique planétaire intérieur.  

D’une façon générale, les processus cuivre, mercure et argent suivent les 
mouvements rapides des planètes proches du Soleil.   Les processus argent 
du cycle menstruel correspondent donc au cycle rapide de la Lune.  Les 
processus plomb, étain et fer sont soumis à la dynamique plus lente des 
planètes éloignées du Soleil.  Les processus plomb, eux, reflètent la lente 



révolution du Soleil.  

La connaissance de ces énergies liées aux métaux permet de traiter les 
troubles fonctionnels touchant les différentes fonctions, par les métaux 
correspondants… pour ne citer qu’un exemple :  le traitement des troubles 
du langage par le fer.

Nous pouvons comprendre que par sa nature physique et psychique, 
l’homme est une image du macrocosme  auquel il doit son existence.

«Le ciel en nous n’est pas visible en tant que forme extérieure mais 
selon la répar tition de l’influence de ses différentes forces.  Les 
correspondances de toutes choses avec l’homme sont donc conditionnées 
par les lois des sphères.  On comprend cela à la «lumière de la nature qui 
contient les prémisses de toute sagesse.»  
Paracelse




